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INTRODUCTION 
Ce stage a 6t§ fait d. ICARE, soci6t§ d'6conomie mixte, 
sp6cialis6e en conseil, en organisation et en informatique pour les 
collectivites locales, dans le cadre d'une pre-embauche au poste de 
documentaliste. 
Le sujet de ce rapport, - propositions pour la reorganisation 
de la documentation - m'a ete propose par la direction d' ICARE, 
consciente d'un disfonctionnement non negligeable de ce sercice, et 
ayant la volonte affirmee de mieux repondre aux besoins des 
collaborateurs de la societe. 
Je tiens d remercier ici, 1'ensemble du personnel, qui m'a 
r6serve un excellent accueil ce qui m'a permis de bien m'inserer dans 
la Soci6t§. Je souhaite que cette collaboration se poursuive afin de 
donner a la documentation le rayonnement necessaire au bon 
accomplissement de son role. 
2 
I. PRESENTATION DE LA SOCIETE 
Cr6e en 1970, §. 1'Instlgation de Maires de grandes villes de la 
r6gion Rhone-Alpes, ICARE, soci6t6 d'6conomie mixte, est specialisee 
en informatique, en gestion et en organisation au service des 
collectivites territoriales. 
La societe ICARE est constituee : 
1) d'une Direction Generale, comprenant un Directeur, un 
Secretaire General, la Comptabilite et la Documentation, 1'ensemble 
formant un effectif de 7 personnes. 
2) de "chantiers" constitues de personnel detache a plein 
temps, dans les collectivites actionnaires de la societe. Ces 
chantiers, sont diriges par un "chef de chantier". On en compte six : 
- 30 personnes la COURLY. 
- 20 personnes k la mairie de LYON. 
- 20 personnes au Centre de Traitement de 1'Information (CTI), 
situe dans les locaux de la bibliotheque de la Part-Dieu. La, 
est ger6e 1'informatique centralisee, liee a 1'activite 
d'ICARE-COURLY et d'ICARE-LYON. 
- 10 personnes k la mairie de SAINT-ETIENNE. 
- 6 personnes a la mairie de VILLEURBANNE. 
- 3 personnes au departement de la DR0ME. 
Lorsque les "chantiers" n'ont qu'une seule personne, on parle plutdt 
d'ing6nieurs residents. On en compte trois : 
- 1 personne a la mairie de VALENCE. 
- 1 personne a la mairie de BOURG-EN-BRESSE. 
- 1 personne au departement de la SAV0IE. 
3) d'un departement "Consultants", forme de specialistes en 
conseil et en organisation, qui interviennent aussi bien pour les 
problemes de gestion que pour ceux relatifs k 1' implantation et au 
fonctionnement d'6quipements informatiques dans les collectivites 
locales actionnaires ou non actionnaires. 
Ce d6partement est divise en differents secteurs : grandes 
collectivit6s, villes moyennes, petites communes, para-public. 
II represente une equipe de 20 personnes dont deux, basees en 
permanence k la region RH0NE-ALPES et une a la mairie de R0MANS . 
A ce jour, 1'ensemble de l'effectif d'ICARE repr6sente environ 
110 personnes dont 70 ingenieurs. 
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La dispersion du personnel provoque quelques problemes de 
cohesion et des diff6rences dans la facilit6 d'acces & 1' information. 
C'est bien en cela que reside le rdle de la documentation : etre une 
plaque tournante de 1'information et le noyau central qui relie les 
unites afin qu'elles ne soient pas isolees. 
II. BILAN DE L'EXISTANT 
La documentation etait tenue depuis 1982 par une 
documentaliste, 6 temps partiel, titulaire du DESS d informatique 
documentaire. Depuis un an, par suite d'un conge de longue duree, le 
poste a ete confi6 a une secretaire, toujours & temps partiel. En Juin 
1989, la Direction de la soci6te d6cidait d'affecter une 
documentaliste k temps plein. 
Le fond documentaire est compose de revues, d'ouvrages et de 
rapports internes. Un grand nombre de revues et d'ouvrages ne sont pas 
centralises mais disperses sur les chantiers. Normalement, tout 
rapport ecrit par un ingenieur doit etre remis en un exemplaire a la 
documentation. 
La bibliotheque possede un Maclntosh Plus, avec un disque dur 
20 SC sur lequel est implante un SGBD : 4eme dimension. La 
documentaliste precedente avait developpe sous 4eme dimension trois 
applications "maisons" : la gestion des rapports, la gestion des 
ouvrages et la gestion des revues. Les rapports et les ouvrages ont 
donc ete separes en deux bases de donnees distinctes : le masque de 
saisie et les donn§es en entr§es sont tres diff6rents, les 
possibilites d'interrogation et les formats d'edition egalement. 
2.1. : les revues 
Au ler Juin, 1'ensemble de la societe est abonne k 50 titres 
differents correspondant a 80 abonnements (certains titres sont regus 
par differents chEintiers) . 
La gestion des abonnements est normalement centralisee. Les 
chantiers regoivent directement leurs revues et leur avis de 
reabonnement. Ils font passer ce dernier k la documentation qui 
s'occupe du reglement de la facture. 
Aucun 6ch6ancier n'etait tenu k jour si bien qu'il y avait de 
nombreuses interruptions dans les abonnements. 
Aucune regle n'a ete 6tablie : les echeances d'abonnement 
arrivent tous les mois de l'annee, meme lorsqu'il s'agit du meme 
titre, il y a plusieurs ech6ances d'abonnements. II n'est pas rare que 
certains abonnements aient 6te pay6 deux fois. 
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C'est une gestion lourde et mal organisee qui prend beaucoup de 
temps et provoque de nombreux courriers. 
La plupart des revues ne sont pas regues a la documentation. Au 
niveau des chantiers, aucun suivi des nouvelles arrivees n'est 
effectue. 
La documentation regoit 28 titres qui ne faisaient 1'objet 
d'aucun bulletinage, ni manuel ni informatise. 
La base de donnees "revues" n'etait qu'un echeancier qui 
n'6tait plus tenu d. jour depuis fin 1987. 
Jusqu'en Fevrier 1989, un bulletin de sommaire des revues 
regues a la documentation 6tait distribue a tous les chantiers. 
Les archives des revues n'etaient pas tenues depuis fin 1987. 
2.2. : les ouvrages 
Le fond d'ouvrages present a la documentation comprend environ 
600 livres classes sur les rayonnages par grand themes (liste des 
domaines : annexe 1). 
Tout ouvrage commande par 1'intermediaire de la documentation 
(ce qui doit §tre la regle) , sous propositions des ingenieurs, est 
enregistr§ sur un cahier avec attribution manuelle d'un numero 
s6quentiel et d'une cote. Ce cahier recense les livres achet6s par la 
documentation d'ICARE, depuis 1972 environ. Les numeros vont de 1 a 
1305 (au ler Juin 1989), sans interruption. 
L'enregistrement de ces memes ouvrages dans la base de donnees 
est beaucoup plus al§atoire puisqu1elle n'en recense que 370 ! 
Une fois ce (double!) enregistrement effectue, la documentation 
expedie les ouvrages aux personnes qui les ont commandes. Quelquefois, 
ces ouvrages retournent a la documentation. 
Comme nous 1'avons vu, plus de 70% des livres achetes ne sont 
pas saisis dans la base de donnees. 
De plus, tout livre achete directement par un chantier ne fait 
l'objet d'aucun enregistrement, ni manuel, ni informatise. 
Enfin, le cahier ne recense les ouvrages que par ordre 
croissant des numeros s6quentiels. Aucune indexation n'est faite, ni 
manuelle, ni dans la base de donnees. Si bien que pour la majorite des 
livres, il n'est possible de les retrouver qu1apres une longue et 
fastidieuse lecture de 1'ensemble des titres achetes par la 
documentation. 
Dans la base de donnees, les possibilites pour retrouver un 
ouvrage saisi, sont les domaines ou les mots significatifs du titre. 
On peut egalement les retrouver par domaine sur les rayons...s1ils 
sont pr6sents a la documentation. 
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2.3. : les rapports 
Toute etude, toute analyse, toute mise en oeuvre d'application, 
fait l'objet d'un rapport dont un exemplaire doit etre normalement 
envoye a la documentation. Ces rapports sont classes par numero 
s6quentiel (diff6rents de ceux des ouvrages) dans des tiroirs. Au ler 
Juin 1989, il y avait 1010 rapports enregistr§s manuellement. Les 
rapports sont 6galement saisis en informatique. Mais si le dernier 
numero sequentiel attribu6 manuellement est le 1010, la base ne 
comporte que 724 fiches. 
- 30% des rapports ne sont pas repertories dans la base. 
- sur les 70% restant, au moins 30% ne pr6sentent aucune 
indexation. 
certains rapports portent dans la base, les numeros 
s6quentiels : 9991» 9992, ... dont la presence physique est 
pour l'instant non localisee. 
Comme la recherche d'un rapport passe obligatoirement par 
1' interrogation de la base, on se rend compte du pourcentage 
d'information completement perdue, mais pourtant presente... 
En effet, le pointage des rapports presents dans les tiroirs 
fait apparaitre une perte de 5,56%-
Cette base de donnees "rapport" est pourtant tres demandee. 
Elle correspond, en fait, au savoir-faire d' ICARE, et des qu'un 
ingenieur commence une etude, il cherche ce que les autres chantiers 
ont deja realises dans ce domaine. 
Les rapports sont donc souvent en pret sur les chantiers. 
II n'est pas toujours aise de les faire revenir d'autant que le 
registre des prets (manuel) etait tenu tres irregulierement. 
2.4. : 1'informatisation 
Le logiciel 4eme dimension, est un SGBD puissant, permettant de 
nombreuses applications, mais neanmoins peu facile d'acces et 
demandant une bonne connaissance du logiciel. 
Les applications d6veloppees n6cessitent des modifications 
parfois importantes et des mises h jour, qui sont assez lourdes a 
realiser sur ce logiciel. 
Actuellement, il n'existe pas de catalogue informatise de 
1'ensemble du fond documentaire. 
Les recherches peuvent etre multicriteres, mais les 
combinaisons des "et" et des "ou" sont malais£es. Aucune strategie de 
recherche comportant plusieurs etapes ne peut etre faite de maniere 
directe. L'enregistrement d'une strategie demande 1'ecriture de 
plusieurs lignes de programme. 
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Les formats d'6dition existants ne sont pas homog&nes pour les 
rapports et les ouvrages. Ils ne sont pas toujours satisfaisants et la 
mise en oeuvre d'un format d'6dition n'est pas facile. 
III. PREMIERES REALISATIONS MISES EN PLACE 
Le premier mois a 6t6 utilis6 d. me familiariser avec 1'ensemble 
d'ICARE, et 1'organisation de la documentation. 
J'ai visit§ les diff§rents chantiers pour une premiSre prise de 
contact avec 1'ensemble du personnel et un premier sondage de leurs 
desirs et de leurs besoins en matiere de documentation. Ce sont bien 
entendu des visites d. reiterer de fagon reguliere afin de mieux cerner 
ou et comment les gens travaillent et quelles sont leurs sources 
d'information. 
Puis, j'ai entrepris quelques modifications : 
- archivage des revues regues d. la documentation en 1988 et 
recensement des numeros manquants : ils sont tres rares. 
- recensement des rapports absents des tiroirs : il en manque 
51, ce qui represente 5,5&% de perte. 
- remise a jour de 1'ech6ancier informatise des revues. 
- etude de la comptabilite des revues et des ouvrages achetes 
depuis le d6but de 1'annee. 
mise en place d'une organisation des demandes 
bibliographiques emanant des ingenieurs, comprenant : 
- une fiche de "demande de recherche". 
la note des demarches entreprises, des resultats 
obtenus, des delais de reponses, des couts de 
1'operation. 
- une feuille de facturation. 
- la constitution d'un fichier d'adresse. 
- changement de la disposition des locaux : mise en place d'un 
mobilier d' accueil, car la documentation est plus une salle 
d'accueil qu'une salle de travail. 
IV. PROPOSITIONS DE REORGANISATION 
La reorganis ation de la documentation d'ICARE s'impose. De 
plus, elle s'inscrit dans un ensemble de reflexions menees & ICARE, 
sur son savoir-faire, ses possibilit6s de communication avec 
1'ext6rieur, son image de marque, la definition de ses competences, la 
determination de sa methodologie... 
A chaque niveau, la documentation participe, intervient, 
propose et doit suivre les changements qui s'operent. 
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4.1. le budget 
La soci§t§ ICARE tient en fait, deux comptabilites : celle des 
charges communes, correspondant a 1'ensemble de la direction, au 
service de toute la soci6t6 (dont la documentation fait partie), et 
celle de chaque chantier, pour lequel un budget est alloue par la 
collectivitS receveuse, budget qui est different d'un chantier a 
1'autre. 
Cette annee le budget de la documentation etait reparti selon 
le principe suivant : 
- les revues et les ouvrages sont factures au chantier 
qui les commande. 
- les revues et les ouvrages restant & la documentation 
sont payes par les charges communes. 
Une etude des achats effectues par les chantiers depuis j anvier 
1989, amene aux constatations suivantes : 
4.1.1. : ccu niveau des revues : 
NOM DU CHANTIER NOMBRE DE TITRES MONTANT TTC 
RECUS (FRS) 
COURLY 19 11 000 
CTI 6 3 500 
DOCUMENTATION 28 22 000 
LYON 17 12 800 
SAINT ETIENNE 10 10 100 
VILLEURBANNE 2 2 000 
TOTAL 81 61 400 
- CONSULTANT ne paie aucune revue : les ingenieurs consultent 
les revues presentes a la documentation mais qui sont imputees sur les 
charges communes. 
Les chantiers beneficient des revues arrivant dans les 
mairies et traitant des collectivites locales. La majorite des titres 
achetes sont des revues d'informatique. 
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Globalement, les chantiers LYON, COURLY, et SAINT-ETIENNE, 
consacrent un budget similaire dans 1'achat de revues. Mais, ramene au 
budget total de chaque chantier, cela represente des pourcentages tres 
diff§rents : on passe du simple au double pour la proportion du budget 
imparti dans 1'achat de revues entre SAINT-ETIENNE et COURLY. 
Le choix des titres est lui aussi tr6s dissemblable d'un 
chantier 4 1'autre. Enfin, on notera une certaine redondance de 
1' information, difficilement §vitable car elle se p6rime tres vite et 
tous les chantiers en ont besoin au meme moment. On trouvera en annexe 
2, la liste des revues, classees par titre regues & ICARE. 
4.1.2. : ccu niveau des ouvvages : 
L& encore, on peut se rendre compte de grandes inegalites. Pour 
les six premiers mois de l'annee 1989, le budget des acquisitions se 
decompose comme suit : 
NOM DU CHANTIER MONTANT TTC (FRS) 
CONSULTANT 5.390 
COURLY 1.650 
CTI 2.475 
D0CUMENTATI0N 3-220 
SAINT ETIENNE 160 
TOTAL 12 895 
ni LYON, ni VILLEURBANNE, n'ont fait des demandes 
d'acquisitions. En fait, le chantier de LYON, achete directement ses 
livres et passe ses factures a la comptabilite. 
Cette solution entraine de grandes inegalit6s, chaque chantier 
ne pouvant pas consacrer un budget identique & 1'achat de revues ou 
d'ouvrages. 
II semblerait qu'un manque d'information sur ce qu'achete 
chaque chantier accentue la difference. Les achats d'ICARE-LYON sont 
completement transparents pour la documentation, c'est une information 
inexistante. 
Une r6flexion est menee sur ces budgets afin de mieux les 
harmoniser, de tenter de les limiter et d'eviter les gaspillages. Mais 
le fait d' avoir des chantiers eloignes pose le probleme de la 
centralisation des revues et des ouvrages, donc de la redondance de 
1'information entrainant une augmentation des couts. 
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4.2. la gestion des revues 
II y a environ 80 abonnements a gerer concernant une 
cinquantaine de titres differents. Chaque abonnement & une date 
d'echeance diff6rente et les factures transitant par les chantiers ont 
provoque des retards, des interruptions d'abonnement, des paiements 
doubles... 
La direction a judicieusement propose de passer par 
1'interm§diaire d'un groupeur qui s'occupe de 1'ensemble des 
abonnements. On peut trouver, en effet, differents avantages a cette 
solution : 
- r6abonnement simplifie, une fois par an, de 1'ensemble de 
nos revues, apres notre accord. C'est a cette periode que nous 
demarrons nos nouveaux abonnements. 
- une facturation unique, ce qui simplifie la comptabilite. 
- un interlocuteur unique pour traiter toutes les reclamations 
de retard ou de numeros manquants. 
- pas de frais supplementaires, parfois obtention de prix 
groupes. 
Sur les chantiers, aucun bulletinage n'est effectue et il est 
difficile de savoir ce que deviennent les revues. II faut envisager la 
mise en place de cardex manuels au niveau des secretariats & la suite 
d'une formation globale aux problemes de la documentation que 
j'assurerais auprds des secretaires. 
II serait egalement interessant de connaitre le taux de lecture 
de chaque titre afin de determiner s'il est opportun de se reabonner. 
Cela necessite la mise en place d'un sch6ma de circulation des revues, 
avec fiches de lecture et retour au secretariat. 
De plus, un grand nombre de revues ne sont pas regues a la 
documentation, mais il serait indispensable d'avoir au moins les 
bulletins de sommaires. C'est pourquoi je propose un calendrier de 
travail sur les chantiers (un jour par mois pour chaque chantier, par 
exemple), jours pendant lesquels je mettrais & jour la documentation 
du chantier. 
A 1'heure actuelle, les ingenieurs ne desirent ni une revue de 
sommaire, qu'ils jugent trop longue a lire, ni de depouillement de la 
presse. Mais il est dommage que toute cette information ne soit pas 
structuree. Je propose, plutot que de faire des dossiers de presses 
volumineux qui circuleront mal, de mettre en place une bibliographie 
d'articles de p6riodiques, sur des th6mes lies §. l'activite de la 
societe. 
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4.3. la gestion des ouvrages 
II y a sur les rayons environ 600 ouvrages classes par domaines 
trds vastes. Une centaine d'entre eux sont ranges sur une etag6re sous 
la seule mention : divers. De nombreux ouvrages sont sur les 
chantiers. 
Certains ouvrages sont deja anciens ; des annuaires sont 
achet6s chaque annee et les annees ant6rieures sont gardees. II ne 
faut conserver a la documentation que la derniere edition achetee. 
Les ouvrages circulent peu a ICARE : ils sont achetes a un 
moment donne par une personne precise puis reposes en rayon (ou 
oubli§s dans un placard) sans qu'ils fassent l'objet de demandes 
ult6rieures. La base de donnees "ouvrages" est tres peu interrogee. 
Normalement, les chantiers regoivent chaque mois la liste des 
ouvrages achet6s, mais sans doute ne circule-t-elle pas, car elle a 
peu de retomb6e. II est vrai que ces listes de "nouveautes" sont 
fastidieuses & lire ; cependant, elles doivent etre maintenues et 
archivees afin de constituer un catalogue du fond documentaire sur 
chaque chantier. 
Je me propose : 
- de reprendre le plan de classement de mani6re plus eclatee 
ce qui faciliterait la consultation sur place. 
- d'enregistrer tous les ouvrages physiquement presents a 
ICARE, dans une base de donnees avec une indexation. 
- de centraliser totalement les achats d'ouvrages afin qu'une 
information compldte puisse etre diffuser. 
- d'instaurer une meilleure information sur les achats des 
differents chantiers. 
4.4. la gestion des rapports 
II y a dans les tiroirs 950 rapports classes par numero 
sequentiel. Ce numero etait de 1010 au ler Juin 1989 alors que la base 
de donnees en recensait 724. 
4.4.1. le classement phusicrue 
Les rapports sont de toutes tailles - mais en regle g6n6rale 21 
X 29,7 ~ , toute epaisseur, relies ou non, avec ou sans couverture 
cartonnee ou plastifiee, entasses dans des dossiers suspendus dans des 
tiroirs. Les rapports de quelques pages agrafees sont souvent abimes. 
Les reliures faisant souvent defaut, il est difficile de se reperer 
dans la num§rotation. 
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II faut donc reposer le classement des rapports pour une 
consultation sur place un peu plus directe. Effectivement, k 1'heure 
actuelle, aucun rapport ne peut etre retrouve sans passer par 
1' interrogation de la base de donnees, et donc, tout rapport non 
enregistr§ est un document irremediablement perdu. 
Les rapports seront class§s par annee, puis par chantier & 1'interieur 
d'une annee. Cela permettra une consultation semi-directe qui repondra 
h la question la plus frequemment posee : est-ce que tel chantier 
n'aurait pas 6crit un rapport sur tel theme en telle annee ? 
De plus, cela permettra de connaitre rapidement les volumes 
£crits par chaque chantier, voire de v6rifier si un chantier n'aurait 
pas omis de nous faire parvenir des rapports. 
On donnera une numerotation sequentielle automatique qui sera 
juste un numero d'enregistrement sans signification autre que le 
nombre total de rapports presents a la documentation. 
On donnera une cote unique qui determinera la place precise 
d'un rapport sur un rayon et qui prendra le format suivant : 
- les deux derniers chiffres de 1'annee. 
- deux lettres pour caracteriser le chantier. 
- un nombre sequentiel a trois chiffres. 
Cela donnera : 
89AT001 pour les ATELIERS ICARE. 
89CT001 pour CONSULTANT. 
89CY001 pour COURLY. 
89LY001 pour LYON. 
89SE001 pour SAINT-ETIENNE. 
89VI001 pour VILLEURBANNE. 
Ils seront ranges dans des boites sur les rayonnages, qui 
porteront les numeros des cotes. 
On ne peut pas se poser le probl§me du classement des rapports 
sans s'interroger sur leur conservation, ce qui entraine une reflexion 
sur leur presentation. Un groupe de travail ICARE tente d'uniformiser 
la pr6sentation des rapports afin de donner une image unique de la 
soci§t§ k ses clients. II est vrai qu'un rapport bien formalis§ 
exterieurement aura un meilleur impact que quelques feuilles agrafees 
6 la hate, meme si le contenu est identique. 
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Au niveau de 11archivage et du pret, il serait souhaitable 
d'avoir des documents uniformes quant & leur presentation : 
- m§me format 
- meme couleur 
- meme reliure 
Dans cet objectif, une proposition de page de garde a ete 
faite, qui sera identique pour tous les rapports (Cf annexe 3) • Elle 
contient tous les renseignements necessaires £. la saisie complete des 
informations dans la base de donnees. 
La presentation finale sera la suivante : 
- une couverture cartonnee blanche ajouree au centre pour le 
titre et en haut & gauche pour la collectivite, et portant le 
logo ICARE en bleu en bas a gauche. 
- la page de garde. 
- la 46me de couverture, blanche cartonnee glacee portera 
quelques lignes de pr&sentation de la societe ainsi que son 
adresse et son t61ephone, ecrites en bleu. 
- la couverture sera recouverte d'une feuille transparente 
plastifi§e. 
- la reliure sera un rouleau bleu ou blanc. 
II se pourrait qu'& terme, la solution retenue soit un logiciel 
de PAO identique sur tous les chantiers. Ce serait une solution 
appreciable car un certain nombre d'ingenieurs aimerait bien obtenir 
les textes originaux des rapports sur disquettes, afin de gagner du 
temps. II serait interessant de conserver les disquettes a la 
documentation et de fournir des copies & la demande. 
II faut pr§voir aussi 1'Squipement des rapports : etiquette 
portant la cote en bas 6. droite recouvert de filmolux. 
4.4.2. la base de donnees 
M§me si le classement physique des rapports peut permettre une 
premi§re recherche directe sur les rayons, il est de plus en plus 
necessaire de pouvoir faire des interrogations tres fines pour 
retrouver des rapports selon d'autres crit6res tels que : 
- quels sont les rapports traitant de tel sujet? 
- quelles sont les applications realisees sur telle commune? 
- quels sont les applications faites pour 1'ensemble des 
petites communes en telle ann6e? 
- quels sont les rapports £crits par telle personne depuis 
trois ans? 
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C'est ce qu'on appelle une recherche multicrit6res et 
multichamps que seul un outil informatise reellement efficace permet 
de realiser. 
Pour etre performant cet outil doit pr6senter certaines 
caract6ristiques : 
- enregistrer les donnees dans des champs interrogeables. 
- permettre la cr6ation de fichiers index consultables. 
- avoir un bon temps de r6ponse (quelques secondes). 
- permettre 1'interrogation multicrit^ res et multichamps, ainsi 
que la recherche par etapes. 
- garder en memoire les etapes de 1' interrogation. 
- permettre des mises a jour frequentes et faciles d. mettre en 
oeuvre. 
- permettre des editions elaborees et redefinissables. 
- permettre des tris multichamps. 
Deux solutions s'offrent actuellement pour obtenir un tel 
outil: developper sa propre application sur un SGBD relationnel, ou 
acquerir un logiciel de recherche documentaire. Ce logiciel est en 
r6alite compose de plusieurs modules : 
- la structure de la base 
- la saisie des notices 
- la mise a jour des donnees 
- la recherche de notices 
- 1'edition des resultats 
II existe actuellement une application maison creee sous 4eme 
dimension, en 1985, mais qui ne recense qu'imparfaitement les rapports 
et dont les donnees comportent de nombreux manques ou erreurs : 
- noms d'auteurs incomplets ou aberrants (avec un prenom 
diff§rent de celui saisi en entree, par exemple). 
- lignes thdmes et natures non remplies. 
- type de collectivite fausse (du type : LE PUY : petite 
commune!). 
C'est pourtant une base souvent interrogee mais qui ne remplit 
son role qu' avec un rendement de 50% 6. peine. 
II se pose aujourd'hui le probleme de remedier a cet etat de 
fait en tenant compte des besoins exprimes et de 11evolution du fond 
dans les ann§es & venir. 
Cest en effet une base qui ne va cesser d' augmenter en volume, 
compte tenu de 1'6volution des effectifs d'ICARE qui genere une 
augmentation du nombre d*applications realisees. Ces nouveaux venus 
etant en plus, tres demandeurs du savoir-faire d1ICARE, c'est une base 
qui sera de plus en plus interrogee. 
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La dispersion du personnel fait exprimer le besoin de pouvoir 
1'interroger & distance. 
L'ensemble de ces el&nents mettant en defaut l'efficacite du 
syst6me actuellement en place, cela nous permet de mener une reflexion 
sur le choix d'un outil professionnel performant. Nous pouvons 
envisager des solutions tr&s eloign6es de celle existant actuellement, 
puisque 1'ensemble des fiches est & ressaisir. 
A la documentation d'ICARE, trois scenarios peuvent etre 
retenus : 
a. / amelioreT l'existant 
Le temps a y consacrer serait bien superieur au resultat obtenu 
compte tenu du fait que 4eme dimension est un outil tres puissant et 
performant mais qui est relativement complexe. Par exemple, pour 
eliminer une indexation redondante telle que l'utilisation de trois 
termes differents pour un m§me concept (du type : bibliotheque -
mediatheque- reseau lecture publique), il faut ecrire une procedure de 
plusieurs lignes dans un langage propre d. 4eme dimension. 
II n'est pas certain qu'une application de ce type tienne 
compte des evolutions de volume de la base et que l'on ne se retrouve 
pas d'ici trois ans avec les memes erreurs qu'aujourd'hui. 
Les possibilites d'interrogation sont limitees et peu 
performantes. 
C'est la solution la moins onereuse en materiel et en logiciel, 
mais elle necessite une periode d'apprentissage et de formation, ainsi 
que beaucoup de temps & consacrer a 1'implementation du systeme. Elle 
ne sera pas op6rationnelle avant longtemps et restera toujours 
insatisf aisante. 
b./ trouver un logiciel de recheTche documentaire tournant 
sous 4eme dimension. 
II existe effectivement des logiciels de recherche documentaire 
developpes pour Maclntosh mais il faut bien reconnaitre que ce n'est 
pas la, la grande specialite d'Apple. 
Trois ou quatre noms peuvent §tre retenus : Alexandrie, 
Babylone, Basetheque, Documenta... Ils sont performants et tournent 
sous 4§me dimension mais ils pr§sentent les inconv§nients suivants : 
Les fiches sont standard et le masque de saisie est 
pr§d§termin§. On peut d§finir de nouvelles rubriques mais 1'adaptation 
du produit k nos besoins reste limit§. De plus, si les rubriques 
standard ne sont pas remplies, elles sont quand m§me pr§sentes, 
alourdissent les temps de saisie et occupent de la place en m§moire. 
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II y a donc impossibilit6 gen6rale de d6finir soi-meme la 
structure de la fiche documentaire, 1'utilisateur doit se plier aux 
contraintes du concepteur. Tout au plus , nous propose-t-on un 
developpement particulier correspondant & notre cas (mais ce n'est pas 
gratuit) et il ne sera pas possible de le faire evoluer avec nos 
besoins. 
Les temps de tris et de reponses sont prohibitifs. Ceci est li6 
k 1'interface graphique du Maclntosh et k la structure de 4eme 
dimension, logiciel r6pute pour etre lent. Le materiel de la 
documentation est certes un peu &ge, mais il lui faut trois minutes 
pour trier 700 fiches par numero sequentiel, c'est k dire pour un tri 
sur un seul champ! 
Cette situation est parait-il caduque avec 1'arrivee toute 
recente de la derniere version de 4eme dimension, entierement refondue 
et tres amelioree, particulierement sur le chapitre de la vitesse. 
Cependant, la r6cup6ration des fichiers de la version 3 & la version 4 
necessite la rectification de la base en profondeur. 
Ces logiciels n6cessitent 6galement un changement de materiel 
puisqu'ils demandent la puissance des mod61es nouvelle generation : 
Maclntosh IIx, IIcx et SE 30, et un disque dur de 20 Mo. 
Ils pr6sentent cependant les avantages suivants : 
- ils integrent une gestion de thesaurus 
- on peut leur adjoindre un module de pret et de gestion des 
periodiques. 
cout : exemple de Babylone : 
- module de base : 8 000 Frs HT 
- module de pret : 4 000 Frs HT 
- 4D version 4 : 1200 Frs HT 
- II faut compter en plus, 1'achat du nouveau materiel. 
c./ Vn logiciel tournant sous micro compatible PC : TEXT0 
C'est un logiciel d6veloppe par une entreprise lyonnaise qui 
est certainement le plus utilise dans les centres de documentation de 
toutes tailles. 
II presente 1'avantage d'etre entierement parametrable et de 
pouvoir faire des modifications 6 tout moment. 
Sa grande force est la simplicit6 et la rapidit6 de ses mises & 
jour. 
La cr§ation de fichiers inverses permet une reelle performance 
des temps de r§ponses. 
Les possibilit6s d'interrogation sont les m§mes que celle des 
grands serveurs de bases de donnees. On peut faire des interrogations 
multicritdres et multichamps avec combinaisons des operateurs booleens 
et des recherches par 6tapes. 
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L'historique des questions posees peut etre demande a tout 
moment. 
II a 6galement 1'avantage d'une tres grande portabilite. 
ICARE-LYON dispose de ce logiciel installe sur IBM ce qui 
permet, par terminal ou minitel d'acceder & la base documentaire : par 
simple bascule des fichiers, toute la structure d'ICARE pourrait les 
interroger par 1'intermediaire du minitel. 
II pr§sente neanmoins des inconvenients : 
- c'est un produit qui a deja quelques annees et qui ne fera pas 
1'objet d'ameliorations notables. 
- le module gestion de thesaurus est en sus. 
Cependant.il est possible d'acquerir le module de programmation 
LOGOTEL, qui permet de realiser la gestion de thesaurus, la gestion 
des prets et des periodiques, la recherche de doublons, 
1'interrogation assistee videotex ... 
Cotit : 
- Un contrat entre CHEMDATA et ICARE-LYON permet d'obtenir TEXTO et 
LOGOTEL a un prix avantageux. 
- II faut compter en plus, 1'achat de mat6riel. 
C'est cette derniere possibilite qui me semble la mieux adaptee 
a la configuration actuelle d'ICARE. II existe evidemment d'autres 
logiciels de recherche documentaire pour micro-ordinateurs, qui 
pr§sentent autant de performances que TEXTO, mais le contrat passe 
entre ICARE-LYON et CHEMDATA rend cette solution tres interessante au 
niveau des couts. De plus, le bascule du fichier sur l'IBM d'ICARE-
LYON pour que toute la societe, via le minitel, puisse interroger la 
base, permet de faire un essai & un cofit tr§s bas. Si cet essai etait 
concluant, on pourra envisager une solution plus autonome, en devenant 
nous meme serveur videotex, par 1'intermediaire d'une carte et d'un 
logiciel de communication, et en utilisant LOGOTEL comme interface 
vid6otex. 
De plus, TEXTO, avec ses fiches entierement parametrables 
permet de creer non seulement des bases bibliographiques, mais 
6galement un repertoire d'organismes ou de personnalites, ou une liste 
bibliographique d'articles de p6riodiques, ou encore une liste 
d'utilisateurs avec leurs coordonnees... 
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4.5. 1'indexatlon 
10% seulement des rapports saisis ont une indexation k partir 
d|une liste modifiee au "coup par coup". C'est une indexation qui 
tient compte essentiellement des mots significatifs du titre. 
C'est ainsi que pour 700 rapports saisis (et 400 indexes) on 
retrouve plusieurs termes pour d6signer le meme concept : 
- biblioth6que - mediathdque - reseau lecture publique -
- topographie - levee topographique - plan topographique -
Les exemples de ce type sont fr6quemment retrouves. 
Une r6flexion est menee parallelement a ICARE pour tenter de 
hierarchiser des indicateurs de gestion qui prendraient en compte tous 
les domaines d'activit6 de la societe. Cette grille, portant le nom 
d'0CT0PUS (Observatoire des Collectivites Territoriales) doit pouvoir 
recenser toute application & 1'intersection d'un domaine, d'un sous 
domaine et d'unites (Cf annexe 4). 
II m'a et§ demande si 0CT0PUS ne pourrait pas servir de plan de 
classement pour 1'indexation des rapports d'ICARE 
N°us pouvons conserver la division en domaines et sous 
domaines, enregistr6s dans un meme champ, sans faire intervenir de 
chainages. Dans un systdme informatise, le langage est post-coordonne 
: c'est & 1'interrogation que l'on cree les relations. 
La liste des prestations est tout a fait insuffisante a 
recouvrir toutes les applications deja realisees par les ingenieurs 
d'ICARE, aussi je propose une liste de descripteurs faite a partir de 
la Hste preexistante, bannissant toutes les redondances et permettant 
quelques renvois de type "voir" et "employe pour" (Cf annexe 5). Cette 
liste n'est pas close dSfinitivement et doit pouvoir evoluer selon le 
d6veloppement des applications realisees. 
1*9- grille 0CT0PUS est actuellement testee pour certaines 
applications, elle subira certainement des modifications. C' est 
pourquoi je propose deux niveaux d'indexation : domaine/sous domaine, 
et descripteurs pour faciliter tous les changements et les mises a 
jour. 
4.6. le prSt 
t a^ documentation est le lieu de conservation de la memoire de 
1'entreprise : tout document interne doit y figurer. Mais ce doit etre 
une memoire vivante, utilisee a la progression du savoir-faire 
d' ICARE. II se pose donc, 6 un moment donne, le probleme du pret des 
rapports sur un chantier. Bien souvent, ils ne reviennent pas d'eux-
meme k la documentation. 
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Le pointage des rapports presents dans les tiroirs fait 
apparaitre 56 disparus sur 1010 rapports, soit une perte de 5,56$. Et 
comme le livre des pr§ts etait tenu tres irregulierement, il est 
difficile de les retrouver. Au cours de mes prochaines visites sur les 
chantiers, je ferais des investigations dans ce sens. 
Pour 1'avenir, la documentation pourrait garder les rapports en 
double exemplaires : un pour 1'archivage, 1'autre pour le pret. II 
existe actuellement 260 rapports en double exemplaires (soit 25%). Si 
la solution des logiciels homogdnes sur tous les chantiers etait 
retenue, la documentation garderait un exemplaire relie en archivage 
et pourrait fournir des copies papier ou de disquette pour le pret. 
Dans un premier temps, la gestion des pr§ts serait manuelle, on 
pourra developper, plus tard, une gestion des prets tres simplifiee. 
V. LA COMMUNICATION 
Le travail principal de la documentation d'ICARE est la 
diffusion de 1'information vers tous les chantiers. Mais il existe 
deja un flux important de courrier entre le siege social et les 
chantiers. II faudrait instaurer une forme ou une couleur particuliere 
a la documentation qui serait bien reconnue par les secretaires qui 
sauront s'il faut archiver, diffuser, afficher... 
Cette communication comprendrait, entre autre : 
- la liste des rapports nouvellement ecrits : mensuelle, k 
diffuser puis archiver dans un catalogue consultable. 
- la liste de ouvrages nouvellement acquis : mensuelle, a 
diffuser puis archiver dans un catalogue consultable. 
- la liste des abonnements regus : annuelle, a archiver. 
- les inf ormations sur les stages et les formations : 
trimestrielle avec mise a jour, & afficher. 
- la liste des colloques et conf6rences : trimestrielle, h 
afficher. 
Mais comme aucun courrier ne remplace 1'information directe, je 
propose un calendrier de deplacement sur les chantiers, afin de tenir 
i jour et en ordre leur documentation et de participer k la vie des 
chantiers. 
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Un autre outil de communication existe : c'est le journal 
interne de 1'entreprise intitule : la lettre d'ICARE. 
Le premier num§ro est d1octobre 1988 et sa periodicite est 
trimestrielle. La poursuite a §t§ confi6e d. la documentation en 
collaboration avec 1' ingenieur qui en a assure jusque 14 la mise en 
page sur PAO. 
II a et6 egalement demande §. la documentation de faire un 
dossier des r6f6rences ICARE : recenser les diff6rentes realisations 
par thdme ou par ville, pour mieux diffuser nos domaines de 
competences. L§. encore, la saisie de la totalit6 des rapports 
apportera une aide precieuse a la r6alisation de ce document. 
Les ingenieurs se connaissent mal : une de leur plus grande 
reclamation est d1 avoir une liste de " qui fait quoi ", c'est &. dire 
quels sont les domaines de competences de chacun sur chaque chantier. 
Je pense realiser une premiere liste k double entree : 
- par chantier et par nom 
- par domaine 
Aprds quoi, on pourra envisager de la saisir sur un fichier 
informatise, facile a mettre a jour, que l'on pourra interroger par 
nom ou par domaine, via le minitel. 
Cela devrait favoriser les 6changes inter chantiers. Cette 
liste est devenue encore plus necessaire avec la vague de recrutement 
que vient de connaitre la soci6t§, ces 18 derniers mois. 
Enfin, la soci6t£ ICARE est soucieuse de la formation de ses 
agents. II arrive a ICARE, une enorme documentation sur les formations 
existantes, qui demande une compldte reorganisation et une diffusion 
sous une forme plus structuree. La encore, on pourra envisager un 
depouillement par societes de formation et par themes, avec mention de 
1'avis favorable ou d6favorable des personnes ayant d6ja participe a 
ces stages. L' informatique nous permettra la aussi, une mise a jour 
facile, et une interrogation a distance. 
La communication, c'est enfin 1'ouverture de la documentation 
vers 1'exterieur. J'ai pris contact avec Mme FRANCOIS, documentaliste 
4 la Ville de LYON, avec laquelle nous pourrons faire des echanges 
d'information dans le domaine des collectivitSs locales. Cette 
documentation possede un fond documentaire susceptible de nous 
int6resser, et realise un depouillement de la presse interrogeable par 
minitel. 
J'ai egalement pris contact avec Mme GRAVIER, documentaliste de 
la SINORG, soci§t6 d'organisation, de conseil et d'informatique du 
groupe de la Caisse des Depots avec laquelle ICARE est en relations. 
L&, ce sont des dossiers de presse dans le domaine de 1' informatique 
que nous pouvons §changer. 
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Je pense 6galement, prendre des cartes de bibllothdques k 
1' INSA et k la Part-Dieu, afin d'avoir acces k leur fond documentaire 
et aux diff6rents services qu'elles proposent. 
Enfin, je me propose de rester en contact avec les membres de 
ma profession, par 1'intermediaire de reunions et de colloques, afin 
d'echanger des idees et de confronter nos realisations , ainsi que de 
suivre les changements technologiques qui ne manqueront pas de se 
produire . 
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CONCLUSION 
On le voit, c'est tout un ensemble de modifications qu'il faut 
mettre en place. On ne pourra pas tout mener de front. 
La priorite est 6videmment l'installation informatique 
exhaustive de la base de donn6es "rapports". Mais le reclassement des 
rapports et la ressaisie complete du fichier demandera au moins six 
mois de travail. 
II faut ensuite mettre en place 1'interrogation a distance de 
cette base, avec une formation pour les ingenieurs. Cela necessitera 
aussi un suivi des interrogations, quant & leur nombre et au degre de 
satisfaction qu'en retire les ing6nieurs. 
L'autre priorite a mener parallelement est la gestion des 
revues sur les chantiers avec une meilleure circulation de 
1'information, et un depouillement partiel de la presse. 
Du premier travail, on pourra avancer correctement le dossier 
de ref§rences ICARE. 
Le "Qui fait quoi" d. ICARE pourra §tre installe sur le logiciel 
et interrogeable par minitel. 
Puis, il faudra s' occuper de la documentation sur les 
formations. La classer dans un premier temps par organismes de 
formation, puis la d§pouiller par theme et noter 1'avis favorable ou 
non des precedents participants. 
Ensuite, pourra etre aborde le reclassement et 1'indexation des 
ouvrages. 
Enfin, 1'informatisation des prets sera envisagee. Au depart un 
pr§t manuel, correctement tenu sera amplement suffisant. Mais il 
faudra sans doute envisager la fermeture de la documentation en mon 
absence ou inculquer une grande rigueur aux emprunteurs... 
Puis, faire une §tude de 1' impact de la lettre d' ICARE et lui 
apporter des modifications §ventuelles. Cela se fera au cours de 
discussion avec le personnel pendant mes visites sur les chantiers. 
La documentation possede un acquis et une forte volont§ de la 
part des dirigeants d'ICARE pour qu'elle repr§sente la force de 
communication de 1'entreprise. 
Cette volont§ commune, 1'informatisation gen§ralis§e de la 
documentation, le suivi et le transfert de 1'information par une 
documentaliste §. plein temps, repr§sentent tous les atouts pour bien 
diffuser au sein d'ICARE et aupres de ses clients, le savoir-faire 
qu'elle a acquis au cours de bientot vingt ann§es, pass§es au service 
des collectivit§s locales. 
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255 VIDEOTEX L'fi:iN 12/89 
217 VIDEOTEX LYON I •*' /OCJ 
176 VIDEOTEX DIRECTION 05/90 
279 VIE DPTALE ET REGIONALE (LA) DIRECTION 12/89 
226 VIE PUBLIOUE DIRECTION • 09/89 
219 VIE PUBLlQIJE L roN 04/90 
Prtbt 4 
Annexe 3 
COLLECTIVITE 
CHANTIER 
T I T R E 
DOMAINE 
DESCRIPTEURS 
AUTEUR DATE 
DOh /IAINES OPERATIONNELS SOUS-DOMAINES PRESTATIONS 
11000 Action Sanitaire et Sociale 11100 Hygifcne et Santd 11110 
11120 
Prdvention 
Soins 
11200 Social 11210 
11220 
11230 
Allocations 
Assistance 
Structure d'Accueil 
12000 Economie 12100 Commerce et Industrie 12110 
12120 
12130 
Ddveloppement (aide au) 
Emploi (aide d) 
Structures 
12200 Tourisme 12210 
12220 
Renseignement 
Sdjours 
13000 Habitat 13100 Assainissement 13110 
13120 
Ordures mdnagdres (ramassage - traitement) 
Ddchets (ramassage - traitement) 
13200 Cimeti6res 13210 
13220 
Concessions 
Inhumations 
13300 Eau 13310 
13320 
13330 
Distribution 
Collecte (eaux usdes) 
Traitement (eaux usces) 
13400 Environnement 13410 
13420 
Embellissement 
Salubritd 
13500 Logements 13510 
13520 
Am61ioration 
Location 
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14000 Loisirs 14100 Culture 14110 
14120 
14130 
14140 
Conservation 
Crdation 
Culte 
Spectacle 
14200 Fetes et C£r£monies 14210 
14220 
Manifestations 
Rdceptions 
14300 Sports 14310 
14320 
14330 
14340 
Couvert 
Nautique 
Plein air 
Sites (amdnagds) 
15000 Mobilitd 15100 Transport 15110 
15120 
Biens (transports des) 
Personnes (transports des) 
15200 Voies de circulation 15210 
15220 
15230 
15240 
Crdation (des voies de circulation) 
Eclairage 
Entretien voirie 
Signalisation 
16000 Prestations Administratives 16100 Accueil 
16200 Actes 16210 
16220 
Etat civil 
Urbanisme 
16300 Elections 16310 
16320 
Listes dlectorales 
Scrutins 
16400 Recensement 
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17000 Scolaire 17100 Enseignement 17110 
17120 
17130 
17140 
Maternel 
Primaire 
Secondaire 
Sup^rieur 
17200 PSriscolaire 17210 
17220 
Ramassage 
Restaurant 
18000 Sdcurit6 18100 Police 18110 
18120 
18130 
Contravention 
Fourridre 
Stationnement 
18200 Prdvention 18210 
18220 
18230 
Ddlinquance 
Circulation 
Incendie 
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DON iAINES FONCTIONNE LS SOUS-DOMAINES PRESTATIONS 
21000 Administration G6ndrale 21100 Courrier et t£l£phone 21110 
21120 
Secrdtariat 
Standard 
21200 Documents 21210 
21220 
21230 
Archivage 
Documentation 
Reprographie 
21300 Juridique 21310 
21320 
Assurances 
March6s publics 
22000 Communication 22100 Communication externe 22110 
22120 
Information 
Promotion 
22200 Communication interne 22210 Supports 
23000 Finances 23100 Dette 23110 Emprunt 
23200 Etapes budgdtaires 23210 
23220 
23230 
Analyse 
Elaboration 
Vote 
23300 Exicution budgetaire 23310 
23320 
23330 
23340 
23350 
23360 
Ddpenses fonctionnement 
Ddpenses investissement 
Mandatement 
Recettes 
Recettes en att£nuation de ddpenses 
Trtisorerie 
23400 Fiscalitd 23410 
23420 
4 taxes 
Autres taxes 
24000 Informatique 24100 Etudes 24110 
24120 
24130 
Cahier des charges 
Opportunitd 
Schdma directeur 
24200 D6veloppements et 
logiciels 
24210 
24220 
Croisement avec les activitcs 
OCTOPUS 
24300 Exploitation et matdriel 24310 
24320 
24330 
Gros systdmes 
Micros 
Mini 
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25000 Logistique 25100 Architecture 25110 
25120 
Conception 
Construction 
25200 Ateliers 25210 
25220 
Entretien 
Rdparation 
25300 Magasins 25310 
25320 
25410 
25420 
Commandes 
Stockage 
25400 Parc vdhicules Entretien 
Construction 
26000 Personnel 26100 Effectif 26110 
26120 
26130 
Embauche 
Affectation 
Formation 
26200 Paie 26210 
26220 
26230 
26240 
Accessoires 
Charges 
Indemnitds 
Traitements 
26300 Repr6sentations 26310 
26320 
Comit6s techniques paritaires 
ComitSs hygi&ne et s6curit6 
27000 Pilotage Stratdgique Politique 27100 Controle de gestion 
Planification 
Cabinets 
Conseils d'61us 
28000 Urbanisme 28100 Domaine 28110 
28120 
28130 
28140 
28150 
Acquisition 
Alidnation 
Exploitation 
Expropriation 
Prdemption 
28200 Territoire 28210 
28220 
28230 
Banque de donndcs urbaines et cadastrales 
Plan d'occupation des sols 
Zones... 
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ABATTOIR 
ABONNEMENT 
ABSENTEISME 
ACCIDENT CORPOREL 
AFFAIRE MILITAIRE 
AI1ENAGEMENT DES LOCAUX 
ANALYSE TRANSACTIONNELLE 
APPROViSIONNEMENT 
ASSAINISSEMENT 
A530CIATI0N 
ASSURANCE 
ATELIER AUTOMOBILE 
ATELIER MUNICIPAL 
ALIDIT 
AUTOCOMMUTATEUR 
BASE DE DONNEES 
BATIMENTSCOMMUNALIX 
5WlWmV£ 
VOIR : MEDIATHEQUE 
BILAN SOCIAL 
BILLETTERIE 
BIJDGET 
BULLETIN MUNICIPAL 
BUREAUTIQUE 
CAO 
EP £m££FmN.4S5l57££m>/m 
CARTE A MEMOIRE 
CCAS3 
CDU 
EP . €£NTP£[Wm££ URBMttE 
££NTP£ £&&%>££ URBA>'N£ 
VOIR.CDU 
CIMETIERE 
CIRCULATION 
COLLECTE ORDURE 
COMMANDE REPAS 
COMMIJNICATION 
MMPTABILITE 
COMPTABILITE DE MARCHES 
am:£PT!£mASS!5T££ORDimT£UR 
VOIR : CAO 
CONSEIL D'ADMINISTRAT10N 
CONSEIL GENERAL 
CHNSEIL MUNICIPAL 
CONSERYATOIRE (MUSIQUE) 
EP : 
ff/7/ £ £}£ 
CVttSEmiO/Rf £>£!?ES!€8 
VOIR : CONSERVAT01RE (MUSIQUE) 
CONTROLE DE GESTION 
DAO 
EP : DE5SmAS5fS7EO$DmTEU£ 
DDASS 
DELIBERATION 
DEMANDE D'EMPLOI 
DEMANDE D'INTERVENTION 
DEMANDE LOGEMENT 
DEPENSE 
VOIR : DAO 
DETTE 
DIRECTION GENERALE IMPOTS 
DISQUE OPTIQUE NUMERIQUE 
EAU 
ECLAIRAGE PUBLIC 
VOIR : CONSERVAT01RE (MUSIQUE) 
ECOLE NATIONALE BEAUX ARTS 
ELECTION 
ELUS 
EMPRUNT 
ENERGIE 
ENSEIGNANT 
ENTREPRISE 
ENTRETIEN 
ENYIRONNEMENT 
EQUIPEMENT CULTUREL 
EQUIPEMENT INFORMATIQUE 
ESPACE YERT 
ETATCIVIL 
FACTURATION 
VOIR: MANIFESTATION 
FICHIER A LA PARCELLE 
FORMATION 
FOURRIERE 
GARAGEETCARBURANT 
GESTION 
GESTION DOCUMENTAIRE 
GROUPE TECHNIQUE 
HALLE ET MARCHE 
iMPOT SUR LE REVENU 
IMPRIMANTE 
INDEMNITE 
INFOCENTRECOURLY 
INVENTAIRE 
INVESTISSEMENT 
INVESTISSEMENT 
JOUET NOEL 
LABORATOIRE 
LEVEE TOPOGRAPHIQUE 
EP : PiAN 70P0SmPft;$UE 
LCCAL INDLISTRIEL 
LOCATION 
LOGEMENT HLM 
LOGEMENT NEUF 
LOGICIEL 
LYCEE 
LYON ACCUEIL 
MAINTENANCE IMMOBILIERE 
MANIFESTATION 
EP : FETE 
MARCHE A COMMANDE 
MARCHE A LA CLIENTELE 
MARCHE AUX BESTIAUX 
MATERIEL 
MCC 
MEDIATHEQUE 
EP . BIBUOTHEQUE 
MEMOIRE OPTIQUE 
MICROINFORMATIQUE 
ORDINATEUR 
ORGANIGRAMME 
PAIE 
PAO 
EP : PUBUCAT!ONAS5t?TEEORDimTEUR 
PATRIMOINE 
PERMISSIONNAIRE 
PERSONNEL 
PERSONNES AGEES 
ma TOPOGmFmuE 
VOIR : LEVEE TOPOGRAPHIQUE 
POLE PRODUCTIF 
POPULATION 
POWER HOUSE 
PROCES VERBAL 
PROGRAMMATION 
PROTOCOLE 
PVSUCATiQN ASSiSTEE QRDfflftTEUR 
VOIR : PAO 
RAVALEMENT FACADES 
RECETTE 
REDEYANCE ORDURES 
REGULATION DU TRAFIC 
RESEAU INFORMATIQUE 
RESTAURANT SCOLAIRE 
'jfiO 
EP : SECRETARiATASSiSTEQRDim 
SCHEMA DIRECTEUR 
SECOURS LUTTE INCENDIE 
SECRETARIAT 
VOIR : SAO 
SERVICE AMENAGEMENT URBAIN 
SERVICE INFORMATIQUE 
SGBD 
EP : SYSTENE SESTiQN SASE DQNNl 
STATISTIQUE 
STOCK 
SUBVENTION 
SUIVI ADM! NISTRATl F 
SUIVI D'EVENEMENT 
SUR 
EP : SYSTEMEVRSAiNREEERENCE 
SYSTEME EXPERT 
SVSTEiiE URBAiN RSEERENC:E 
VOIR.SUR 
SVTEiiE 6ESTiQN BASE DQNNEES 
VOIR:SGBD 
TABLEAU DE BORD 
TAXE D'HABITATION 
TAXE LOCALE D"EQUIPEMENT 
TAXIS 
TELEMATIQUE 
TERMIWUX 
THEATRE 
TRAITEMENT TE:<TE 
TRANSFERT DE COMPETENCES 
TRANSPORT SCOLAIRE 
TRANSPORT URBAIN 
TRESORERIE 
URBANISME 
VACCINATION 
VID EOCO M M U NIC AT10 N 
VOIE PRIVEE 
VOIRIE 
* 9 5 4 5 3 4 1 *  
